
 
 
 

 
Lectio Divina 3 
Thème: Sainte Maria Troncatti , artisane de paix 
 
Suggestions de chansons : 

Sainte Marie Troncatti - Artisane de la Paix, Susana Díaz 
https://www.youtube.com/watch?v=Tvq et VZRrQB0 
 
Artisans de la paix - Nuevo Trigo 
https://www.youtube.com/watch?v=PYf2dOMhI64&list=RDPYf2dOMhI64&start_radio=1 
 
Luttez, luttez pour la paix 
https://www.youtube.com/watch?v=PYf2dOMhI64&list=RDPYf2dOMhI64&start_radio=1 
 
Le pont 
https://www.youtube.com/watch?v=A4cHfM9PWSI&list=RDA4cHfM9PWSI&start_radio=1 

 
Symboles : 

Bible ouverte en grand format : Parole de Dieu 
Bougie allumée : présence vivante de Dieu 
Pont suspendu de l’Amazonie: Connexion, unité (réalisez-la au préalable en suivant le tutoriel et 
conservez-la comme symbole) 
Tissu bleu sous le pont : Rivière Upano 
Image de sainte Maria Troncatti : sainteté missionnaire amazonienne 
 

Tutoriel pour la construction d'une maquette du pont sur le fleuve Upano, près de Macas, en Amazonie 
équatorienne : 

 https://www.youtube.com/watch?v=Hc2YATMv4KA&ab_channel=DyartorinCrafts 
 
Placer des panneaux sur le pont portant les inscriptions suivantes : paix, unité, réconciliation, Jésus-Christ, 
dialogue, construction. 
Mots-clés : construction, unité, connexion, lien, dialogue, mission, Jésus, paix… 
 
Invocation au Saint-Esprit : Esprit de Dieu (Marco Antonio Espín). 

https://www.youtube.com/watch?v=hfTxDwpYtok&list=RDhfTxDwpYtok&start_radio=1 
 

 

Lectio (Lecture) : Que dit le texte ?  
 
− Jean 17:21 : « afin que tous soient un ; comme toi, Père, tu es en moi et moi en toi, qu’eux aussi soient 

en nous, afin que le monde croie que tu m’as envoyé. » 

− 1 Corinthiens 3:10-11 : « Selon la grâce de Dieu qui m’a été donnée, j’ai posé le fondement comme un 
sage architecte ; un autre bâtit dessus. Mais que chacun prenne garde à la manière dont il bâtit. Car 
personne ne peut poser un autre fondement que celui qui a été posé, à savoir Jésus-Christ. » 

https://www.youtube.com/watch?v=TvqyVZRrQB0
https://www.youtube.com/watch?v=TvqyVZRrQB0
https://www.youtube.com/watch?v=TvqyVZRrQB0
https://www.youtube.com/watch?v=PYf2dOMhI64&list=RDPYf2dOMhI64&start_radio=1
https://www.youtube.com/watch?v=A4cHfM9PWSI&list=RDA4cHfM9PWSI&start_radio=1
https://www.youtube.com/watch?v=Hc2YATMv4KA&ab_channel=DyartorinCrafts
https://www.youtube.com/watch?v=hfTxDwpYtok&list=RDhfTxDwpYtok&start_radio=1


− Mt 5, 9 : « Heureux ceux qui procurent la paix, car ils seront appelés fils de Dieu. » 
− Éphésiens 4:3-4 : « Efforcez-vous de conserver l’unité de l’Esprit par le lien de la paix. Il y a un seul corps 

et un seul Esprit, comme aussi vous avez été appelés à une seule espérance par votre vocation. » 

− Romains 12:18 : « Autant que cela dépend de vous, vivez en paix avec tous. » 
Les textes du Nouveau Testament nous exhortent avec insistance à être des bâtisseurs d'unité et de paix. Jésus 
nous appelle à l'unité comme signe distinctif de crédibilité (Jn 17,21) ; Paul nous exhorte à tout construire dans la 
communauté avec Jésus comme unique fondement (1 Co 3,10). 
Heureux ceux qui procurent la paix, car Dieu les reconnaîtra comme ses enfants (Mt 5,9). Nous devons nous 
efforcer de maintenir l'unité en tout point ( Éph 4,3) et de vivre en paix, comme but suprême (Rm 12,18). Bâtir la 
paix s'apparente à un travail artisanal, réalisé étape par étape. La production artisanale est lente et limitée, mais 
elle est unique et constitue l'expression créative de l'artiste, qui y imprime son identité et tisse un lien avec elle. Ce 
travail, dans toutes les cultures, est l'expression d'une sagesse ancestrale. La production industrielle ou de masse 
est très différente : le producteur reste anonyme et son œuvre est identique à des centaines, voire des milliers 
d'autres. 
Vivre en paix avec tous et être un lien d'unité au sein de la communauté est une tâche quotidienne et patiente qui 
exige d'écouter, de respecter la diversité et d'être un signe de l'amour de Dieu. 
La Parole de Dieu ne se contente pas d'idées : elle nous regarde, nous juge et nous envoie. Jésus prie pour l'unité ; 
Paul parle de fondements ; l'Évangile proclame bienheureux les artisans de paix. Sœur Marie Troncatti a lu 
l'Évangile depuis la forêt, auprès des blessés et des malades, sur les terres disputées et au sein de la culture Shuar 
exploitée, et c'est là qu'elle a bâti la PAIX. 

Pape Léon XIV, 22 juin 2025 : 
La paix du Christ est une paix humble, inébranlable et miséricordieuse, fruit de l'amour inconditionnel de 
Dieu. La paix commence en chacun de nous : par notre regard sur autrui, notre écoute, nos paroles… La 
paix nous conduit à l'unité. Aussi, sans crainte et unis, bâtissons-nous des ponts par le dialogue et la 
rencontre, pour être un seul peuple toujours en paix. 
L'histoire nous a montré que la guerre ne résout rien ; au contraire, elle aggrave les problèmes et laisse 
des blessures profondes dans l'histoire des peuples, blessures qui mettent des générations pour être 
guéries. La paix n'est pas l'absence de guerre, mais un don exigeant et actif ; c'est le « premier don du 
Christ »… et elle doit jaillir du cœur humain, par l'humilité. Voulez-vous être un artisan de paix ? 
Pape Léon XIV, 1er janvier 2026, 59e Journée mondiale de la paix : 
« […] La paix n’est pas seulement l’absence de conflit. C’est la réconciliation de nos différences : écouter, 
reconnaître, accepter, valoriser et apprécier les autres pour ce qu’ils sont. La paix est une valeur stable et 
intemporelle, mais elle devient particulièrement urgente dans ce contexte culturel et social agressif et 
polarisé. » 
En ce moment de l'histoire, une paix désarmante et désarmée est plus que jamais nécessaire. Saint 
Augustin recommandait de ne pas rompre les ponts ni de persister dans le reproche, préférant la voie de 
l'écoute et, autant que possible, comprendre le point de vue de l’autre. François d'Assise a accueilli la 
véritable paix dans son cœur, s'est affranchi de toute volonté de dominer, s'est fait l'un des plus humbles 
et a cherché à vivre en harmonie avec tous. C'est une histoire que nous souhaitons poursuivre, afin de 
contribuer ensemble à une paix désarmante, une paix née de l'Évangile. 

Avec Sante Marie Troncatti : 
Elle était un trait d'union entre les cultures, une médiatrice entre les colons métis et les peuples 
autochtones, une artisane de paix inspirée par Jésus. Seuls ceux qui sont en paix intérieurement peuvent 
devenir des artisans de paix. 
Sœur Maria Troncatti demeure, à ce jour, la figure centrale de la sainteté de l'écosystème amazonien, et 
plus particulièrement du biome amazonien équatorien. Sa récente canonisation a mis en lumière, à 
l'échelle mondiale, son héritage missionnaire. Cependant, elle n'est pas la seule sainte ou bienheureuse 
associée à la mission dans les jungles tropicales et auprès des cultures ancestrales. Il y a plusieurs 



bienheureux, saints, martyrs avec des causes permanentes — évêques, prêtres, religieuses, agents 
pastoraux laïcs et dirigeants indigènes — qui ont donné leur vie pour défendre les communautés indigènes 
d'Amazonie dans les conflits liés à la réforme agraire, à l'exploitation minière et forestière illégale, à 
l'expansion du bétail, à la protection de l'environnement et aux rapports de violence rurale... (en ECU : P. 
Luis Bolla, SDB ; Mgr Alejandro Labaka, OFM-CAP, et Sœur Inés Arango, OFM. En PER: Edwin Chota; 
Berti Antaihua; Gemerson Pizango; Nusat Parisada. In BRA: Ezequiel Ramin, SMC; Sister Dorothy Stang, 
NDN; Fr. Josimo Tavares; Vicente Cañas, SJ; Jo ã o Bosco Burnier, SJ; Rodolfo Lunkenbein, SDB; 
Osvalinda Alves Pereira; Fr. Alfredo Leite; Fr. Antonio Pereira; Simao Bororo et Adelino Ramos. Ces 
noms, parmi tant d'autres. 
Dans la région du vicariat de Méndez et Gualaquiza, confiée aux Salésiens de Don Bosco (SDB), plusieurs 
cultures amazoniennes ont coexisté. Les Shuars, les Achuars et les Wampis ont survécu. D'autres 
cultures ont disparu, victimes de conflits internes, d'épidémies, de catastrophes naturelles ou de pénuries 
alimentaires. La jungle, aux ressources limitées, ne permet l'existence que de petits groupes. Lorsqu'un 
groupe s'agrandit, la communauté est contrainte à la migration. 
Traditionnellement, les groupes ethniques amazoniens étaient des peuples guerriers, les Shuars étant les 
plus connus pour leur fierté d'être les « coupeurs de têtes » de leurs ennemis (les Tzantzas). Sœur Maria 
Troncatti fut envoyée comme missionnaire auprès de ces peuples amazoniens, pour qui la violence était 
un moyen de survie. 
Dès le début de leur œuvre missionnaire ensemble avec les Salésiens, ils rencontrèrent une forte 
résistance, notamment de la part des colons métis. Les missionnaires proclamèrent l'égalité des droits 
pour les deux peuples et dénoncèrent les exactions commises contre les Shuars. Mais c'est surtout 
l'éducation et l'organisation de la population au sein de la Fédération Shuar qui motivèrent la violence des 
colons contre les missionnaires et les Shuars. 
Là, sœur Maria Troncatti, agissant comme médiatrice, est intervenue entre les parties qui ne parvenaient 
pas à un accord, notamment sur la question de la propriété foncière et des jeunes femmes Shuar. Elle 
s'est efforcée de faciliter la communication et de résoudre le conflit de manière pacifique et constructive. 
Elle a contribué à établir des liens et à trouver des solutions mutuellement acceptables, en toute neutralité. 
Missionnaire salésienne, elle n'était pas seulement une femme consacrée, infirmière, catéchiste, 
chirurgienne et conseillère ; elle était avant tout un lien vivant entre les colons et les Shuar. Sa vie était un 
message de réconciliation : médiatrice entre les factions opposées, elle guérissait les blessures physiques 
et spirituelles et semait la paix là où régnait la haine. 
Sœur Maria n'avait qu'un seul but : amener les gens à rencontrer Jésus ; en réalité, elle avait soif de « lui 
donner des âmes », c'est-à-dire de conduire les gens à lui par le baptême. Tout en soignant les blessures 
des corps torturés des Shuar, qui s'entretuaient au nom de la loi de la jungle – autrement dit, de la 
vengeance –, elle cherchait par tous les moyens à leur parler de pardon, de réconciliation et de l'Évangile. 
Avec un courage et une détermination inouïs, elle défendit les droits des peuples autochtones opprimés 
par les colons. 
Cependant, elle prenait soin des uns et des autres sans distinction, les aidant à vivre en fraternité. Avec 
une grande maturité humaine et spirituelle, elle risqua sa vie et alla même jusqu'à aider ceux qui la 
calomniaient, ceux qui lui avaient causé des déceptions apostoliques, des menaces de mort, et même 
ceux qui avaient tenté de l'empoisonner. Elle dialogua avec les femmes des colons et les conseilla afin 
qu'elles répandent des messages de bonté, de justice, de fraternité et d'égalité, sachant que, grâce au 
pouvoir éducatif des femmes, il était possible d'éduquer les générations futures à vivre ensemble avec 
plus de respect et d'acceptation. Elle œuvra sans relâche pour que les jeunes hommes Shuar et les jeunes 
femmes « blanches » coexistent pacifiquement dans les écoles et les pensionnats. Dans les dispensaires, 
les pharmacies et les centres de santé où elle travaillait, ainsi qu'à l'hôpital « Pio XII » de Sucúa qu'elle 
avait fondé, il n'y avait pas de traitements séparés, contrairement à ce qui se faisait ailleurs. Pour elle, 
chacun avait le même droit à l'attention de sa « madrecita buena » et de sa communauté. 
Œuvrer pour la paix implique de comprendre les points de vue d'autrui, de ne prendre parti pour aucun 
camp, d'identifier les intérêts et les besoins, et de proposer des solutions. Cela requiert une écoute active, 
de l'empathie, de la patience et de bonnes aptitudes à la communication. 



 

Finalement, fidèle à l'esprit de son époque, elle offrit sa vie pour la paix entre les Shuars et les colons. 
Selon le témoignage de sœur Pierina Rusconi, FMA : « Maintenant, » me dit-elle, « je vais te confier 
quelque chose, mais tu ne le diras à personne tant que ce que je te révélerai ne se sera pas réalisé. » 

La Mère de Jésus m'a révélé qu'un événement tragique devait m'arriver… à moi seule. Je ne quitterai 
pas la mission. Mon corps restera à l'ombre de l'Immaculée Conception. Personne ne me touchera. 
« Tout cela m'a profondément marqué, mais je n'en ai parlé à personne. Les deux races sont 
ennemies : les colons et les Shuar. Il faut une victime. Je m'offrirai en sacrifice au Seigneur. Qu'en 
pensez-vous ? » 

« Je ne sais pas », ai-je répondu. « Consultez votre confesseur à ce sujet. » La semaine suivante, il 
m'a appelé et m'a dit : 
« Tout est fini. La victime s'est déjà offerte et le Seigneur l'a acceptée. » 
L’accident d’avion qui a coûté la vie à sœur Maria Troncatti en 1969 a été perçu par les deux groupes, 
colons et Shuar, comme un signe de la paix pour laquelle elle avait œuvré et pour laquelle elle s’était 
offerte. 

 

Meditatio (Méditation) : Que me dit ce texte ? 
 
Questions pour le dialogue de groupe : 
 

1. Partant de notre réalité éducative, quels murs existent aujourd'hui entre les enseignants, les élèves, les 
familles et les administrateurs (méfiance, indifférence, autoritarisme, individualisme, manque de 
dialogue) ? 

2. Jésus dit : « afin que tous soient un, pour que le monde croie » (Jn 17,21). Dans quelle mesure notre CE 
[Communauté Éducative] est-elle un signe crédible d’unité, d’inclusion et de réconciliation ? 

3. Selon 1 Corinthiens 3:11, le Christ est le seul fondement. Quelles pratiques éducatives ont été davantage 
axées sur les résultats, le prestige ou le contrôle que sur l'Évangile ? 

4. Comment pouvons-nous enseigner explicitement la culture du dialogue, de la non-violence et de la paix, 
et pas seulement la réussite scolaire ? 

5. Dans la clé du GC XXIV FMA : Comment vivre la mission commune de construction de la paix ? 
6. Quelles actions concrètes l’Esprit nous demande-t-il aujourd’hui pour être une CE qui construit des ponts 

et non des murs ? 
7. Jésus prie pour l'unité de ses disciples. Comment vivre une communion fraternelle au sein de nos 

communautés ? Quelles tensions restent à apaiser? 
8. Notre vie communautaire est-elle véritablement fondée sur Jésus-Christ, ou parfois sur des coutumes, 

des certitudes ou des rôles ? 
9. Sainte María Troncatti fut une médiatrice et un trait d'union, jusqu'à y laisser sa vie. Sommes-nous prêts 

aujourd'hui à occuper des lieux inconfortables pour instaurer la paix ? 
10. Comment aborder les conflits au sein de l'Église évangélique : en privilégiant l'écoute, la neutralité 

évangélique et la justice, ou en cédant à des impulsions purement émotionnelles ? Suis-je prêt à m'investir 
pour servir de pont entre des personnes qui ne communiquent pas ou qui se rejettent mutuellement ? 

11. Que puis-je apprendre pour ma vie de Sainte Maria Troncatti, Artisane de la Paix, dans sa mission 
quotidienne ? 

  



Oratio (Prière) : Que dis-je à Dieu ? 
 
Prions pour la paix avec la prière que saint François d'Assise a composée il y a 800 ans, et que sainte Maria 
Troncatti a sans aucun doute récitée de nombreuses fois jusqu'à ce qu'elle façonne son cœur. 
 
Tout le monde: 

Seigneur, 
Fais de moi : 
un instrument de ta paix 
Là où règne la haine, que je sème l'amour ; 
Là où il y a offense, que j'apporte le pardon ; 
Là où règne la discorde, que j'apporte l'unité ; 
Là où règne l'erreur, que j'apporte la vérité ; 
Là où règne le doute, laissez-moi apporter la foi ; 
Là où règne le désespoir, que j'apporte l'espoir ; 
Là où règnent les ténèbres, que j'apporte la lumière. 
 
Maître: 
ne me laisse pas chercher autant à 
être consolé, autant que consoler ; 
être compris, autant que comprendre ; 
Être aimé, autant qu'aimer. 
 
Parce que c'est : 
En donnant, qu’ont reçoit; 
En s’oubliant que l'on trouve la compréhension ; 
En pardonnant, que l’on est pardonné ; 
En mourant, qu’on ressuscite pour la Vie Éternelle . 

 
Un moment de silence pour laisser l'une de ces phrases résonner dans mon cœur. 

 
Seigneur Jésus, 
Aujourd'hui, nous venons avec nos cœurs tels qu'ils sont : 
Parfois blessés, parfois fatigués, 
pleins de peur ou d'indifférence. 
 
Tu as rêvé que nous ne faisions qu'un. 
Apprends-nous à aimer même quand cela demande des efforts, 
écouter quand nous souhaitons répondre, 
pardonner même quand ça fait mal. 
 
Rendez-nous courageux, audacieux, 
Pourque nous ne construisions pas des murs, 
et nous n'y restions prisonniers, 
mais que nous construisions des ponts. 
 
Puissions-nous vivre en paix à la maison, 
la paix à l'école, 
La paix sur les réseaux sociaux 
la paix là où règne le conflit. 
 
Comme Sainte Maria Troncatti, 
Nous sommes prêts à parier nos vies pour la réconciliation. 
Comptez sur nous, Seigneur. Amen. 



Contemplation (Contemplation) : Qu’est-ce que je ressens face à ce message ? 
 

Fermez les yeux… Respirez profondément… Vous êtes au cœur de la forêt. Vous écoutez la rivière, les oiseaux, 
le vent. Vous apercevez un pont suspendu… il semble fragile, mais il relie deux rives. 
 
Sainte Marie Troncatti s'approche de vous, vous regarde tendrement et dit : 

La paix ne se construit pas par la force, mais par l'amour, la patience et les petits gestes du quotidien. 
Oserez-vous être un pont entre nous ? 
 

Écoute ce que Dieu te dit au fond de ton cœur… Ne réponds pas par des mots, demeure simplement là…  
Dans le silence contemplatif 
 

Actio (Action) : À quoi cette Parole m’engage-t-elle ? 
 

1. Notez sur un post-it une action concrète que vous entreprendrez cette semaine pour instaurer la paix dans 
votre environnement (pardonner, servir de médiateur, écouter, éviter les commérages, engager le 
dialogue, prendre du recul par rapport à votre position, partager sans jugement, agir de manière altruiste, 
défendre quelqu'un, présenter vos excuses, etc.). 

 
2. Avec Sainte Marie Troncatti : 

Nous créons un pont d'engagements en collant nos actions sous forme de briques (découpes de carton 
ou de mousse EVA couleur terre cuite) sur le « Pont de la Paix » (la maquette que nous avons créée au 
début). En les collant, nous exprimons à voix haute notre engagement devant l'assemblée. 
 

Une autre option pour le groupe : 
1. Chaque groupe reçoit une bande de papier pliée et y découpe des silhouettes de personnes se tenant 

la main (une chaîne humaine), en signe de réconciliation. Sur ces silhouettes, nous inscrivons la phrase : 
« Nous sommes des ponts, pas des murs ! » ou une expression similaire. 
 

2. Geste de paix : En signe de fraternité, nous échangeons une étreinte de réconciliation et de paix 
consciente, en nous regardant dans les yeux, tout en chantant : 
 

Hymne de la Paix (Fraternas menard) 
https://www.youtube.com/watch?v=ZrK_N-iP1hU&list=PLuz16yyoQcS85xhF1WRiK_Oh0aPEu-lbm&index=4 

 
Prière finale ensemble : 

Seigneur, 
nous venons à Toi avec un cœur inquiet, comme celui de Sainte Maria Troncatti, 
qui ne connut aucun repos tant qu'il n'eut pas vu ses frères en conflit réconciliés. 
Apprends-nous à construire des ponts là où il y a des murs, 
entreprendre des démarches de dialogue là où règne le silence, 
pour guérir les blessures par Ta paix. 
Rends-nous simples, courageux et fidèles, comme ta fille missionnaire. 
Amen. 

 
Suggestion pour la chanson finale : 

Artesana de Paz (Artisane de la Paix) 
https://www.youtube.com/watch?v=SVQJ35JDmNQ&list=RDSVQJ35JDmNQ&start_radio=1 
 
Señor, hazme instrumento de tu paz (Seigneur, fais de moi un instrument de ta paix.) 
https://www.youtube.com/watch?v=VVJQtVfrezk&list=RDVVJQtVfrezk&start_radio=1 
 
Paz Señor en el cielo y en la tierra (Paix, Seigneur, au ciel et sur terre) 
https://www.youtube.com/watch?v=27Z2s_MtNBE&list=RD27Z2s_MtNBE&start_radio=1 

https://www.youtube.com/watch?v=ZrK_N-iP1hU&list=PLuz16yyoQcS85xhF1WRiK_Oh0aPEu-lbm&index=4
https://www.youtube.com/watch?v=SVQJ35JDmNQ&list=RDSVQJ35JDmNQ&start_radio=1
https://www.youtube.com/watch?v=VVJQtVfrezk&list=RDVVJQtVfrezk&start_radio=1
https://www.youtube.com/watch?v=27Z2s_MtNBE&list=RD27Z2s_MtNBE&start_radio=1

